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Le 30 juin 2004, le Dr George A. Zarb a fait ses adieux à
la prosthodontie au sein de la Faculté de médecine
dentaire de l’Université de Toronto. Cette retraite

mettait fin à une nomination de 38 ans, représentant une
grande partie de sa carrière. Elle marquait également la fin
d’une époque dans le milieu de la prosthodontie au Canada.
George a grandement contribué à l’avancement de la discipline
au Canada et dans le monde, ce qui fait de sa retraite un événe-
ment marquant au sein de la dentisterie canadienne.

George possède une aptitude au travail prodigieuse; il suffit
de constater le volume et la qualité de sa contribution. Il a
rédigé ou révisé pas moins de 13 manuels, et contribué aux
chapitres de 16 autres. Il est auteur ou coauteur de 137 autres
publications scientifiques, a siégé au comité de rédaction de 
7 revues dentaires et est actuellement rédacteur en chef de
l’International Journal of Prosthodontics.

Au début de sa carrière, George souhaitait donner à la
prosthodontie la place qui lui revenait au sein de la dentisterie
organisée. Il a contribué à faire de la prosthodontie une spécia-
lité reconnue en Ontario. Il était également cofondateur de
l’Association des prosthodontistes du Canada, à laquelle il a
siégé à titre de président. Sur la scène internationale, il a été
coprésident du Collège international des prosthodontistes et
président de l’Académie de prosthodontie. Sa participation au
sein de ces organismes lui a permis de tisser des liens d’amitié
avec beaucoup de personnes dans le monde et d’obtenir de
nombreuses invitations à des événements internationaux.

Le respect qu’il a gagné auprès de ses collègues a permis à
George d’occuper plus de 80 chaires de professeur invité dans
presque toutes les provinces du Canada, une douzaine d’états
américains et 19 pays du monde. On l’appelle parfois impre-
sario, et je crois que ce titre lui va bien. Il a organisé 11
conférences internationales, dont sa première et, pourrait-on
dire, la plus importante, celle de 1982 à Toronto, qui a ouvert
la porte à l’osséointégration en Amérique du Nord. Le reste,
comme on dit, c’est de l’histoire.

Dans leur ensemble, ces activités nous aident à comprendre
l’influence et la reconnaissance profondes de George dans le
monde. Elles ont fait en sorte que l’on associe la prosthodon-
tie, la faculté et l’université aux normes internationales les plus
élevées en matière d’enseignement, de recherche et de service
clinique.

Afin de souligner la retraite de George, un colloque et un
dîner officiel ont été organisés en hommage à sa carrière. Le

colloque s’intitulait «Prosthodontics 1966–2042: The near
future based on the recent past». On y a fait une rétrospective
de la carrière de George au fil des ans et une projection de
l’avenir sur une même période de temps afin de voir en quoi la
discipline (et toute la profession) a été et sera touchée. Sept
conférenciers de renommée internationale ont également
examiné en quoi les conditions ont changé et changeront
d’une année à l’autre. 

Le Dr Michael MacEntee s’est entretenu sur les besoins
changeants de nos patients, et le Dr Doug Chaytor a procédé
à une évaluation de l’évolution de l’enseignement de la
prosthodontie. Le Dr Christian Stohler, doyen à l’Université
du Maryland, a évalué le développement de la recherche 
en prosthodontie, tandis que le Dr Gunnar Carlsson, ancien
rédacteur du Journal of the International College of Prosthodon-
tics, a présenté les changements survenus dans la littérature 
sur la prosthodontie. Professeur émérite et ancien directeur 
du Département de chirurgie buccale et maxillofaciale de
l’Université de Washington, Philip Worthington a parlé de
l’évolution des relations entre la prosthodontie et ses disci-
plines connexes. Le professeur John Hobkirk de l’Eastman
Dental Institute for Oral Health Care Services de Londres, en
Angleterre, a examiné en quoi les progrès de la prosthodontie
auront une incidence sur l’ensemble de la profession dentaire.
Enfin, le professeur Tomas Albrektsson de Göteborg, en
Suède, a traité de l’impact des implants sur la discipline.

Les documents présentés par ces éminents collègues sont
publiés en version intégrale dans le eJADC. Vous trouverez
dans les pages suivantes un bref sommaire de chaque présenta-
tion. Ensemble, ces personnes représentent un juste hommage
au Dr Zarb. Elles se sont également réunies pour présenter un
colloque remarquable visant à souligner la prosthodontie et
l’influence marquée que George a exercée sur elle. La retraite
du Dr Zarb laisse une marque dans le milieu de la prostho-
dontie – une marque durable qui est une source de grande
fierté au sein de la dentisterie canadienne. C

Le Dr Anderson est membre de la Faculté de médecine
dentaire à l’Université de Toronto. Il a présidé le
colloque «La prosthodontie de 1966 à 2042».

Hommage au Dr George Zarb
• Jim Anderson, BSc, DDS, MScD •
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